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Du même auteur :


JEANNE DE… Roman




Pour celles et ceux qui…1





1 Note de l’auteure : «Je cherche encore la dédicace la plus appropriée.»




« Le Code de la propriété intellectuelle et artistique n’autorisant, aux termes des alinéas 2 et 3 de l’article L.122-5, d’une part, que les « copies ou reproductions strictement réservées à l’usage privé du copiste et non destinées à une utilisation collective » et, d’autre part, que les analyses et les courtes citations dans un but d’exemple et d’illustration, « toute représentation ou reproduction intégrale, ou partielle, faite sans le consentement de l’auteur ou de ses ayants droit ou ayants cause, est illicite » (alinéa 1er de l’article L. 122-4). Cette représentation ou reproduction, par quelque procédé que ce soit, constituerait donc une contrefaçon sanctionnée par les articles 425 et suivants du Code pénal. »





Avertissement


Cette histoire ne relève que de la vision d’une adolescente bien singulière. Ne prêtez foi à aucune de ses appréciations concernant l’endroit où elle vit ; le département de l’Ain est magnifique et ses habitants : chaleureux !


Aussi, milles excuses aux bressannes et bressans, aux bugistes, aux aindinoises et aindinois, aux burgiennes et burgiens, aux péronnassiennes et péronnassiens, si vous trouvez les propos d’Alex abusifs et déroutants.





DEM


« Déchets encombrants des ménages »


« Les DEM sont des déchets provenant de l'activité domestique des ménages qui, en raison de leur volume ou de leur poids, ne peuvent être pris en compte par la collecte usuelle des ordures ménagères et nécessitent un mode de gestion particulière. Il s'agit le plus souvent de déchets occasionnels. »


Définition d‘Actu-Environnement 2003 - 2016




I.


Lundi 10 juin 2013 − 5 h 19 − Péronnas


— Jacques ! Ça y est, c’est réglé ? Je me suis fait un sang d’encre.


— Oui, c’est bouclé. Calé, empaqueté et pesé !


— Personne ne t’a vu ?


— Personne.


— Alors c’est vraiment pour aujourd’hui ? Jacques, j’ai la trouille.


— Tout est prêt, ma chérie : fin du calvaire.


— Dire que dans quelques semaines, on sera à dix mille kilomètres de tout ça.


— Tu as mes papiers ?


— Tiens. Ton avion décolle à 11 h. Embarquement une demi-heure avant, terminal 1, porte D. En premier, tu dois…


— Anne, on a tellement répété !


— Je sais bien, mais ça me rassure.


— De toutes façons, en milieu de matinée, la circulation reste fluide jusqu’à Saint Ex. N’oublie pas, il faut que tu sois à 7 h à la zone d’assemblage avec ta voiture, pas plus tard !


— Oui, juste Alex à réveiller plus tôt. Dis, j’ai entendu hier qu’il y aurait un mouvement de grève chez BennBruk, ce matin.


— Non. Tadier le déclenchera plus tard, comme prévu. Ce ne sera pas avant deux ou trois jours ; normalement, il sait tenir ses troupes.


— Tu es sûr ?


— Certain ! Ils attendent tous la déclaration officielle du PDG du groupe. C’est prévu à 10 heures.


— Pas de regrets ?


— Aucun. J’en ai soupé de cette mascarade. Être sous les feux et les tirs croisés, c’est bien fini.


— Et Alex, tu crois qu’elle va comprendre, qu’elle va tenir le coup ?


— Anne, on en a déjà discuté cent fois. À treize ans, Alex est bien plus intelligente et indépendante que la moyenne. Tu seras là, à ses côtés, le temps que ça se tasse. Et puis il y a ton frère…


— Tu as raison. Je m’inquiète certainement à tort. C’est vrai qu’elle comprend beaucoup de choses sans qu’on lui explique forcément.


— Et merde ! J’ai oublié les sangles. 5 h 20, j’ai juste le temps d’aller les récupérer. Ne te préoccupe pas autant, s’il te plaît.


— Je t’aime.


— Moi aussi. À très bientôt, au paradis…


− 6 h 40 –


— Alex, dépêche-toi ! Je te rappelle que ton père est tombé en panne. Je dois aller le chercher maintenant. Il doit être à 7 h pile à BennBruk.


— BennBruk, vous n’avez que ce mot à la bouche, papa et toi.


— Allez, vite ! Je n’ai pas que ça à faire.


— J’arrive.


— Ce coup-ci, pense à mettre ton cadenas. On ne va pas racheter un vélo à chaque fois que mademoiselle oublie son antivol. Allez, grouille ! Je ferme la porte.


— C’est bon. Salut Mam’, à ce soir. Et déstresse !


II.


Lundi 10 juin 2013 − 14 h 10 −


Commissariat de Police de Bourg-en-Bresse


Tout s’est enchaîné si vite. Depuis huit heures ce matin, je fais défiler les scènes auxquelles j’ai assisté, sans trop comprendre ce qui m’arrive. Les cris, le bruit des tôles qui s’écrasent et s’empilent, le sang qui éclabousse le sol, les murs et ma mère…
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